




Autre

autre était l'autre
à cette lueur sensible que l'on nommera mépris

détalant mes su au su de fiers appris
autre était l'autre

dansant

autres étaient d'autres
chérubins mal présents en proie aux vendredis

noyant l'inextinguible que l'on eut bu joli
autres étaient d'autres

mirobolants

d'autres étaient là
souffrants insubmersibles qui coulèrent depuis

ataviques à vue au vu de ces temps-ci
d'autres étaient las

flagrants

l'autre serait là
à cette heure imaginaire que l'on nomma mépris

transalpines mes vues ainsi qu'était l'ainsi
là j'étais l'autre

gisant

et fauché par cette grâce
comme fauché par la grâce
et au-dessus des montagnes

je vole





Ce grand mal

ce grand mal
d'où vient-il

qui est ce qui l'a vu naitre
tu sais j'ai beaucoup pleuré

l'heure est aux pamoisons
le corps est emmailloté

mais pourquoi ce grand mal
veut il nous ressembler

doit-il jouer fripon
là mon regard se tait

autrement qu'à l'instant
le cœur en malmaison

tu es belle pourtant
avec tes habits d'orient

le regard de l'envie
le singe à faire pâlir

alors pourquoi me faut-il mourir
au dedans

qui se cache là derrière
lorsque je te comprends

ce grand mal va poursuivant
qui est ce qu'il a vu naitre

et qui est tu vraiment
toi qui le portes en ton sein

et puisque (c'est) l'amour (qui nous) parle
pourquoi m’est tu venue?





Cette chose là (un cheval)

cette chose-là personne ne l'avait entendue
elle nous trouva pourtant comme elle nous serait parvenue

la lointaine pétarade serrant nos gorges d'une terreur immémoriale
le cogne dur de ses sabots son hennissement de la falaise

nous savions alors ce qu'était cette chose là
nous savions alors ce qui était là

c'était un cheval, c'était un cheval et

cette chose-là personne ne l'avait encore vue
elle nous trouva pourtant comme nous nous savions perdus

l'encolure tardive égarant nos cœurs dans un songe primordial
où d'un métal son souffle d'une arabesque son ascèse

nous saurions désormais ce qui était beau
nous saurions désormais ce qui était beau
ce serait un cheval ce serait un cheval et

cette chose là ce que personne ne sut
elle m'enleva pourtant comme ceux qui l'auraient cru

le noir destrier frôlant la mort d'un moi plus que d'un tel
effroyable est sa course sans pardon est sa genèse

nous saurions à jamais ce qui était là
nous saurions à jamais ce qui était moi

nous être un cheval, nous être un cheval et

cette chose-là, personne ne l'avait encore vue





Decathexis

au stade numéro sept
que l'on appela le dix
va la mort dans la vie

un édredon : decathexis

au parterre de jadis
d'un saperlipopette

la poudre d'escampette
non un charivari

au plaisant d'un ci-git
une couverture lisse
le bord du précipice

non le temps des paris

et parce que tout s'arrête
et d'un roi qu'il s'agisse

la fin de l'agonie
amoureusement

decathexis





Guerrier

il faudra que tu le soies o mon fils
parce qu'un jour des hommes se sont offert la mort
parce que jamais plus tes mots ne seront prononcés

tu seras un guerrier

avec la lance, avec l'épée
avec tes deux mains
avec ta seule pensée

o mon fils va
tu seras un guerrier





La course à l'amok

les yeux luisants comme des billes
je courais à l'amok

rêves de sang
malice du varou

terrible est l'enfant
qui s'éveille la nuit
et écume de briser

c'est son corps agissant

ou bifurquant d'un cil
ma course à l'amok

noir prétendant à 'exercice d'un fou
une marque pour le meurtre et le clan

une marque et jalouse est la lune
une marque pour les services rendus

bien avant l'aube





La piscine

oh oui oh oui y a du liner anti ripant
y un carré un trou de l'eau dedans

oh oui bien sur je sens la poussée d'Archimède
ma molle inclusion d'éminent palmipède
ou l'ile fantastique des javels détergents

ou tout canard en plastique ou pirates mes yeux d'enfants
de part et d'autre de part en part

à la piscine

on disait c'était la flore ce merveilleux ciment
dans l'opaque intermède ce liquide m'enveloppant
oh oui dans ce plongeon nos surfaces l'indécision

la dernière aventure ma flottante disposition
et plouf et plouf on ferait du chlore un engouement

on serait l'inertie, le mètre cube, l'éternellement
de part et d'autre de part en part

............la piscine


